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préfet d'Autun la médaille du tourisme.

and je parlais d'Anost, on me répondait à ma grande
'en 1» Je n'ai pu m'empêcher de faire ce rapprochement,
t de l'UGMM (Union des Groupes et Ménétriers du
e et même à travers le monde, là où la musique
nd il parle d'Anost «Comment va le père Fortin ?».
fait souvent à travers des personnalités marquantes et

René Fortin : «J'ai fait mon apprentissage "Au bébé

friand" à Autun. Nous étions onze apprentis. Nous

contestions la rigueur de notre formation, mais après,

sur le marché du travail, ça nous a beaucoup servi. Puis

j'ai continué à Saulieu, Paris, Londres à l'hôtel

Savoye, je n'étais pas très doué avec l'anglais,

heureusement dans les cuisines, on parlait surtout

français. Puis j'ai poursuivi ma découverte du métier à

travers la France.»

Transformer le garage attenant à la maison des parents

Fortin en restaurant, représentait une véritable gageure

et pourtant Catherine et René ont osé cet incroyable

pari. René travaillait comme cuisinier au collège de

Château-Chinon. C'était aussi l'époque des gaufres.

Olivier Fortin (à gauche sur la photo) avait fait le voyage
T depuis la région parisienne.



Mais revenons à cette année 1977 et la création du

restaurant. A cette époque, Anost possédait deux

restaurants, celui de l'hôtel et celui du café de la

Poste. Y avait-il une place pour un troisième ? Et quel

nom lui donner ?

Catherine Fortin : «La première fois, ç'était à la

foire d'Autun, le 1er mars 73, je m'en souviens bien

car j'ai eu assez de mal avec ces gaufres que je faisais

pour la première fois. Et puis comme on venait de

créer le parc à sangliers en forêt d'Anost, nous

montions la «cabane à gaufres» tous les dimanches à

côté de l'enclos. Il faut dire qu'à cette époque il y avait

beaucoup de curieux qui venaient voir les sangliers, ce

n'est pas comme maintenant.»

René Fortin partage sa médaille avec sa femme Catherine, ..
leur fille Cendrine, s'occupe du «buffet».

Et puis ce furent les premières journées de la vielle, un

championnat de Bourgogne cycliste, la fête de la

randonnée... Membre des différentes filières touristiques

du Parc naturel régional du Morvan comme l'AREM,

Morvan rando accueil, Séjours de charme, Morvan

VTT... René Fortin fait partie de ceux qui œuvrèrent

pour l'édition du guide touristique du Morvan qui

donne toutes les informations pour préparer un séjour

réussi ... Il lança en 1997, la fête de l'écrevisse.

Après un premier prix à la table Lucullus à la foire de

Dijon en 1979, le restaurant, «La Galvache»

commença à attirer de plus en plus de gourmets. Puis

l'hôtel d'Anost fit faillite, René Fortin le racheta en

René Fortin : «Un jour où Alain Vieillard décorait

ma camionnette, il me suggéra le nom de galvache,

nom qui avait complètement disparu du vocabulaire

morvandiau. Plus personne ne se souvenait des galvachers

si bien que les questions ne manquaient pas. Un jour

où Marcel Vigreux était présent, l'idée lui vint d'écrire

un petit fascicule pour expliquer l'histoire des

galvachers et répondre ainsi aux nombreuses questions

des touristes mais aussi des Morvandiaux.»
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